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MOD  

RÉSOLUTION 354 (RÉV.CMR-23) 

Procédures de détresse et de sécurité en radiotéléphonie 

sur la fréquence 2 182 kHz 

La Conférence mondiale des radiocommunications (Dubaï, 2023), 

notant 

a) que tous les navires assujettis aux dispositions de la Convention internationale pour la 

sauvegarde de la vie humaine en mer (SOLAS), 1974, telle que modifiée, doivent être équipés pour 

le Système mondial de détresse et de sécurité en mer (SMDSM); 

b) que certains navires non assujettis aux dispositions de la Convention SOLAS, 1974, telle 

que modifiée, n'utilisent peut-être pas les techniques et les fréquences du SMDSM prescrites dans le 

Chapitre VII et veulent peut-être continuer d'utiliser les procédures de radiotéléphonie pour les 

communications de détresse et de sécurité sur la fréquence 2 182 kHz, jusqu'à ce qu'ils puissent 

participer au SMDSM; 

c) que certaines administrations ont peut-être besoin de conserver des services à terre de 

détresse et de sécurité en radiotéléphonie sur la fréquence 2 182 kHz pour que les navires qui ne sont 

pas assujettis aux dispositions de la Convention SOLAS, 1974, telle que modifiée, et n'utilisent pas 

encore les techniques et les fréquences du SMDSM puissent obtenir une assistance auprès de ces 

services jusqu'à ce qu'ils puissent participer au SMDSM, 

considérant 

que l'on a besoin d'indications reconnues concernant l'utilisation de la radiotéléphonie sur la 

fréquence 2 182 kHz pour les communications de détresse et de sécurité, 

décide 

1 que les navires, lorsqu'ils sont en détresse ou qu'ils établissent des communications 

d'urgence ou de sécurité sur la fréquence 2 182 kHz, doivent utiliser les procédures de radiotéléphonie 

contenues dans l'Annexe de la présente Résolution; 

2 que les stations côtières, pour rester en communication avec des navires non SMDSM en 

détresse ou engagés dans des communications d'urgence ou de sécurité sur la fréquence 2 182 kHz, 

doivent utiliser les procédures de radiotéléphonie contenues dans l'Annexe de la présente Résolution. 
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ANNEXE DE LA RÉSOLUTION 354 (RÉV.CMR-23) 

Procédures de détresse et de sécurité en radiotéléphonie  

sur la fréquence 2 182 kHz* 

PARTIE A1 – GÉNÉRALITÉS 

§ 1 Les fréquences et les techniques spécifiées dans la présente Résolution peuvent être 

utilisées dans le service mobile maritime pour les stations1 qui ne sont pas tenues, aux termes de 

règlements nationaux ou internationaux, de s'équiper en vue du Système mondial de détresse et de 

sécurité en mer (SMDSM) et pour les communications entre ces stations et des aéronefs. Toutefois, 

les stations du service mobile maritime, lorsqu'elles sont en plus dotées des équipements utilisés par 

les stations exploitées conformément aux dispositions du Chapitre VII, devraient, lorsqu'elles 

utilisent ces équipements, respecter les dispositions appropriées prévues dans ledit Chapitre. 

§ 2 1) Aucune disposition de la présente Résolution n'empêche une station mobile ou 

une station terrienne mobile en détresse d'utiliser tous les moyens à sa disposition pour attirer 

l'attention, faire connaître sa position et obtenir une assistance. 

 2) Aucune disposition de la présente Résolution n'empêche des stations à bord 

d'aéronefs ou des navires engagés dans des opérations de recherche et de sauvetage d'utiliser, dans 

des cas exceptionnels, tous les moyens à leur disposition pour aider une station mobile ou une station 

terrienne mobile en détresse. 

 3) Aucune disposition de la présente Résolution n'empêche une station terrestre ou 

une station terrienne côtière d'utiliser, dans des cas exceptionnels, tous les moyens dont elle dispose 

pour aider une station mobile ou une station terrienne mobile en détresse (voir également le 

numéro 4.16). 

§ 3 Dans les cas de détresse, d'urgence ou de sécurité, les transmissions en radiotéléphonie 

devraient se faire lentement et de façon distincte, chaque mot étant clairement prononcé pour faciliter 

la transcription. 

§ 4 Il convient d'utiliser, chaque fois que cela est possible, les abréviations et les signaux de 

la Recommandation UIT-R M.1172, ainsi que la Table d'épellation des lettres et des chiffres de 

l'Appendice 142. 

§ 5 Les communications de détresse, d'urgence ou de sécurité peuvent également être établies 

au moyen de techniques d'appel sélectif numérique et de techniques par satellite, conformément aux 

dispositions du Chapitre VII et aux Recommandations pertinentes de l'UIT-R. 

  

_______________ 

* Les communications de détresse et de sécurité comprennent les appels et les messages de détresse, d'urgence et de 

sécurité. 

1 Ces stations peuvent comprendre des centres de coordination de sauvetage. Le terme «Centre de coordination de 

sauvetage», tel que défini dans la Convention internationale sur les recherches et les sauvetages en mer (1979), renvoie à 

l'unité chargée d'encourager l'organisation efficace des services de recherche et de sauvetage et de coordonner les 

opérations de recherche et de sauvetage dans une région de recherche et de sauvetage. 

2 L'emploi des phrases de communication maritime standard (SMCP) et, en cas de difficulté de langue, du Code 

international de signaux, tous deux publiés par l'Organisation maritime internationale (OMI), est également recommandé. 

Il y a lieu de noter que la prononciation des chiffres diffère entre l'Appendice 14 et les phrases SMCP de l'OMI. 
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§ 6 Les stations mobiles3 du service mobile maritime peuvent communiquer, à des fins de 

sécurité, avec des stations du service mobile aéronautique. Ces communications sont normalement 

établies sur les fréquences autorisées et dans les conditions indiquées dans la Section I de la Partie A2 

(voir également le § 2 1). 

§ 7 Les stations mobiles du service mobile aéronautique peuvent communiquer, à des fins de 

détresse ou de sécurité, avec des stations du service mobile maritime, conformément aux dispositions 

de la présente Résolution. 

§ 8 Tout aéronef tenu, aux termes de règlements nationaux ou internationaux, de 

communiquer à des fins de détresse, d'urgence ou de sécurité avec des stations du service mobile 

maritime doit pouvoir émettre et recevoir les émissions de classe J3E lorsqu'il utilise la fréquence 

porteuse 2 182 kHz ou 4 125 kHz. 

PARTIE A2 – FRÉQUENCES DE DÉTRESSE ET DE SÉCURITÉ 

Section I – Fréquences disponibles 

A – 2 182 kHz 

§ 1 1) La fréquence porteuse 2 182 kHz est une fréquence de détresse internationale pour 

la radiotéléphonie; elle peut être utilisée par des navires, des aéronefs ou des stations d'engin de 

sauvetage pour demander une assistance aux services maritimes. Elle est utilisée pour les appels et 

pour le trafic de détresse, pour le signal d'urgence et les messages d'urgence, ainsi que pour le signal 

de sécurité. Les messages de sécurité devraient être transmis, lorsque cela est pratiquement réalisable, 

sur une fréquence de travail, après une annonce préalable sur la fréquence 2 182 kHz. La classe 

d'émission à utiliser en radiotéléphonie sur la fréquence 2 182 kHz est la classe J3E. Le trafic de 

détresse acheminé sur la fréquence 2 182 kHz, après la réception d'un appel de détresse au moyen de 

l'appel sélectif numérique, devrait tenir compte du fait que certains navires à proximité ne pourront 

peut-être pas recevoir ce trafic. 

 2) Si un message de détresse sur la fréquence porteuse 2 182 kHz n'a pas fait l'objet 

d'un accusé de réception, on peut transmettre de nouveau l'appel et le message de détresse sur la 

fréquence porteuse 4 125 kHz ou 6 215 kHz, selon le cas.  

 3) Toutefois, les stations de navire et d'aéronef qui ne peuvent émettre ni sur la 

fréquence porteuse 2 182 kHz ni sur les fréquences porteuses 4 125 ou 6 215 kHz peuvent utiliser 

toute autre fréquence disponible sur laquelle elles pourraient attirer l'attention. 

 4) Les stations côtières faisant usage de la fréquence porteuse 2 182 kHz à des fins 

de détresse ou pour envoyer des avertissements relatifs à la navigation peuvent émettre un signal 

d'alarme audible4 de courte durée pour attirer l'attention sur le message qui suit. 

  

_______________ 

3  Les stations mobiles communiquant avec des stations du service mobile aéronautique (R) dans les bandes attribuées à 

ce service doivent se conformer aux dispositions pertinentes du Règlement et, s'il y a lieu, aux arrangements particuliers 

conclus entre les gouvernements concernés et régissant le service mobile aéronautique (R). 

4  Les signaux d'alarme peuvent être des signaux sinusoïdaux à fréquence audible à la fréquence 1 300 Hz ou 2 200 Hz 

ou aux deux. On peut utiliser différents schémas de génération de tonalités pour signaler le type de message qui suit et on 

pourra utiliser un signal d'alarme se terminant par une tonalité continue de 10s pour identifier une émission provenant 

d'une station côtière. 
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B – 4 125 kHz 

§ 2 1) La fréquence porteuse 4 125 kHz est utilisée, en plus de la fréquence porteuse 

2 182 kHz, pour la détresse et la sécurité ainsi que pour l'appel et la réponse. Elle est également 

utilisée pour le trafic de détresse et de sécurité en radiotéléphonie.  

 2) La fréquence porteuse 4 125 kHz peut être utilisée par les aéronefs pour 

communiquer avec les stations du service mobile maritime aux fins de détresse et de sécurité, y 

compris aux fins de recherche et de sauvetage.  

C – 6 215 kHz 

§ 3 La fréquence porteuse 6 215 kHz est utilisée, en plus de la fréquence porteuse 2 182 kHz, 

pour la détresse et la sécurité ainsi que pour l'appel et la réponse. Elle est également utilisée pour le 

trafic de détresse et de sécurité en radiotéléphonie.  

Section II – Protection des fréquences de détresse et de sécurité 

A – Généralités 

§ 4 Les émissions d'essai sur l'une quelconque des fréquences de détresse et de sécurité 

décrites ci-dessus doivent être réduites au minimum et, chaque fois que cela est possible dans la 

pratique, être faites sur des antennes artificielles ou avec une puissance réduite.  

§ 5 Avant d'émettre sur l'une quelconque des fréquences désignées pour les communications 

de détresse et de sécurité, une station doit écouter sur la fréquence concernée afin d'être certaine 

qu'aucune émission de détresse n'est en cours (voir la Recommandation UIT-R M.1171). Cela ne 

s'applique pas aux stations en détresse. 

B – 2 182 kHz 

§ 6 1) Exception faite des émissions autorisées sur la fréquence porteuse 2 182 kHz et 

sur les fréquences 2 174,5 kHz, 2 177 kHz, 2 187,5 kHz et 2 189,5 kHz, toutes les émissions sur les 

fréquences comprises entre 2 173,5 kHz et 2 190,5 kHz sont interdites (voir également le 

numéro 5.110 pour la fréquence 2 174,5 kHz, les numéros 52.130 à 52.136 pour les fréquences 

2 177 kHz et 2 189,5 kHz et l'Appendice 15 pour les fréquences 2 182 kHz et 2 187,5 kHz). 

 2) Afin de faciliter la réception des appels de détresse, toutes les émissions sur la 

fréquence 2 182 kHz devraient être réduites au minimum. 

Section III – Veille sur les fréquences de détresse 

A – 2 182 kHz 

§ 7  1) Les stations côtières peuvent assurer une veille sur la fréquence porteuse 

2 182 kHz si l'administration dont elles relèvent le leur demande. Il devrait être fait mention de ces 

assignations dans la Nomenclature des stations côtières et des stations effectuant des services 

spéciaux. 

  



RES354 

– 510 – 

 2) Les stations côtières non dotées d'équipements compatibles avec le SMDSM sont 

encouragées à assurer la veille la plus étendue possible sur la fréquence porteuse 2 182 kHz. 

B – 4 125 kHz, 6 215 kHz 

§ 8 Les stations côtières peuvent assurer une veille supplémentaire, si elles y sont autorisées, 

sur les fréquences porteuses 4 125 et 6 215 kHz. Il devrait être fait mention de ces assignations dans 

la Nomenclature des stations côtières et des stations effectuant des services spéciaux. 

PARTIE A3 – COMMUNICATIONS DE DÉTRESSE 

Section I – Généralités 

§ 1 Les dispositions générales relatives aux communications de détresse figurent dans la 

Section I de l'Article 32 (voir les numéros 32.1, 32.3 et 32.4). 

Section II – Signal, appel et message de détresse 

§ 2 Les signaux, appels et messages de détresse en radiotéléphonie sont décrits dans la 

Section II de l'Article 32 (voir les numéros 32.13BA, 32.9, 32.13B, 32.13C et 32.13D). 

Section III – Procédures 

§ 3 Après la transmission de son message de détresse en radiotéléphonie, la station mobile 

peut être invitée à émettre des signaux appropriés suivis de son indicatif d'appel ou d'une autre forme 

d'identification, afin de permettre aux stations radiogoniométriques de déterminer sa position. Cette 

demande peut être répétée à intervalles rapprochés en cas de nécessité. 

§ 4 1) Le message de détresse, précédé de l'appel de détresse, est répété à intervalles, 

jusqu'à ce qu'une réponse soit reçue. 

 2) Toutefois, les intervalles doivent être suffisamment longs pour que les stations 

qui se préparent à répondre aient le temps de mettre en marche leurs appareils émetteurs. 

§ 5 Dans le cas où la station mobile en détresse ne reçoit pas de réponse à un message de 

détresse transmis sur la fréquence de détresse, le message peut être répété sur toute autre fréquence 

disponible à l'aide de laquelle l'attention pourrait être attirée. 

Section IV – Transmission d'un message relais de détresse par une station  

qui n'est pas elle-même en détresse 

§ 6 Les procédures relatives à la transmission, en radiotéléphonie, d'un message relais 

de détresse par une station qui n'est pas elle-même en détresse figurent dans la Section II de 

l'Article 32 (voir les numéros 32.16 à 32.19A et 32.19D à 32.19F). 
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Section V – Réception et accusé de réception d'un message de détresse 

§ 7 Les procédures relatives à la réception et à l'accusé de réception des messages de détresse 

figurent dans la Section II de l'Article 32 (voir les numéros 32.23, 32.26, 32.28, 32.29, 32.30 et 32.35). 

Section VI – Trafic de détresse 

§ 8 Les procédures relatives au trafic de détresse en radiotéléphonie figurent dans la 

Section III de l'Article 32 (voir les numéros 32.39 à 32.42, 32.45 à 32.47, 32.49 à 32.52 et 32.54 

à 32.59). 

§ 9 1) Toute station mobile qui accuse réception d'un message de détresse doit, sur 

l'ordre de la personne responsable du navire, de l'aéronef ou de tout autre véhicule, donner aussitôt 

que possible les renseignements suivants, dans l'ordre indiqué: 

– son nom; 

– sa position; 

– la vitesse avec laquelle elle se dirige vers la station mobile en détresse et le laps de temps 

approximatif qui lui sera nécessaire pour la rejoindre; et 

– de plus, si la position du navire en détresse semble douteuse, il convient que les stations 

de navire transmettent également, si elles le connaissent, le relèvement vrai du navire en 

détresse. 

 2) Avant de transmettre le message décrit au § 9 1), la station doit s'assurer qu'elle 

ne brouillera pas les émissions d'autres stations mieux placées pour porter un secours immédiat à la 

station en détresse. 

PARTIE A4 – COMMUNICATIONS D'URGENCE ET DE SÉCURITÉ 

Section I – Communications d'urgence 

§ 1 Les procédures relatives aux communications d'urgence, en radiotéléphonie, figurent 

dans les Sections I et II de l'Article 33 (voir les numéros 33.1 à 33.7 et 33.8, 33.8B à 33.9A, 33.11 

à 33.16). 

Section II – Communications de sécurité 

§ 2 Les procédures relatives aux communications de sécurité, en radiotéléphonie, figurent 

dans les Sections I et IV de l'Article 33 (voir les numéros 33.31, 33.31C, 33.32, 33.34 à 33.35 

et 33.38B). 

 

  




